
Source gallica.bnf.fr / Bibliothèque nationale de France

La Vigie marocaine

https://www.bnf.fr
https://gallica.bnf.fr


Vigie marocaine. Auteur du texte. La Vigie marocaine. 1948-07-05.

1/ Les contenus accessibles sur le site Gallica sont pour la plupart des reproductions numériques d'oeuvres tombées dans le
domaine public provenant des collections de la BnF. Leur réutilisation s'inscrit dans le cadre de la loi n°78-753 du 17 juillet 1978
:
 - La réutilisation non commerciale de ces contenus ou dans le cadre d’une publication académique ou scientifique est libre et
gratuite dans le respect de la législation en vigueur et notamment du maintien de la mention de source des contenus telle que
précisée ci-après : « Source gallica.bnf.fr / Bibliothèque nationale de France » ou « Source gallica.bnf.fr / BnF ».
 - La réutilisation commerciale de ces contenus est payante et fait l'objet d'une licence. Est entendue par réutilisation
commerciale la revente de contenus sous forme de produits élaborés ou de fourniture de service ou toute autre réutilisation
des contenus générant directement des revenus : publication vendue (à l’exception des ouvrages académiques ou
scientifiques), une exposition, une production audiovisuelle, un service ou un produit payant, un support à vocation
promotionnelle etc.

CLIQUER ICI POUR ACCÉDER AUX TARIFS ET À LA LICENCE

2/ Les contenus de Gallica sont la propriété de la BnF au sens de l'article L.2112-1 du code général de la propriété des personnes
publiques.

3/ Quelques contenus sont soumis à un régime de réutilisation particulier. Il s'agit :

 - des reproductions de documents protégés par un droit d'auteur appartenant à un tiers. Ces documents ne peuvent être
réutilisés, sauf dans le cadre de la copie privée, sans l'autorisation préalable du titulaire des droits.
 - des reproductions de documents conservés dans les bibliothèques ou autres institutions partenaires. Ceux-ci sont signalés par
la mention Source gallica.BnF.fr / Bibliothèque municipale de ... (ou autre partenaire). L'utilisateur est invité à s'informer auprès
de ces bibliothèques de leurs conditions de réutilisation.

4/ Gallica constitue une base de données, dont la BnF est le producteur, protégée au sens des articles L341-1 et suivants du
code de la propriété intellectuelle.

5/ Les présentes conditions d'utilisation des contenus de Gallica sont régies par la loi française. En cas de réutilisation prévue
dans un autre pays, il appartient à chaque utilisateur de vérifier la conformité de son projet avec le droit de ce pays.

6/ L'utilisateur s'engage à respecter les présentes conditions d'utilisation ainsi que la législation en vigueur, notamment en
matière de propriété intellectuelle. En cas de non respect de ces dispositions, il est notamment passible d'une amende prévue
par la loi du 17 juillet 1978.

7/ Pour obtenir un document de Gallica en haute définition, contacter
utilisation.commerciale@bnf.fr.

https://www.bnf.fr
https://gallica.bnf.fr
https://www.bnf.fr/fr/faire-une-utilisation-commerciale-dune-reproduction
mailto:utilisation.commerciale@bnf.fr


DEMAr
LES RÉSULTATSDUmM
de omnostics ilu «Ruban Jaune»

U SITUATION POLITIQUE EN FRANGEGlissement
à droite

de la S.F.I.O.
Les problèmes économiques vont prendre

cette semaine une importance accrue

PARIS. 5 juillet (FP). — La position du parti socialiste sur
l’échiquier politique, après les débats de son congrès national, de
meure inchangée. Neanmoins, au sein de la S.F.I.O., un léger dé
placement de la majorité s’est produit et la composition nouvelle
du comité directeur traduit assez exactement l’importance de la
petite révolution de palais dont les assises de la Mutualité vien
nent d'étre le théâtre.

Le secrétaire général. M. Guy Mol
let. élu en 1946. à Montrouge, et
confirmé en 1947, à Lyon, par la
gauche du parti, ne dispose plus de
la majorité absolue dans l'organis
me suprême. Quatre de ses parti
sans, en effet, non réélus se trou
vent remplacés par des représentants
de l'aile droite socialiste. A la ten
dance Guy Mollet vont donc 14 voix
sur 31 dans le nouveau comité. Trei
ze de ses membres lui sont hos
tiles. Il appartiendra aux quatre dé
légués, qui ne peuvent être rangés
à priori dans aucun des deux camps,
de faire pencher la balance. Deux
d'entre eux, et notamment M.
Edouard Depreux, ministre de l’Edu
cation nationale, semblent devoir se
rallier au maintien à son poste de
l'actuel secrétaire général.

De toutes façons, s'il est réélu
mercredi à la première réunion du
comité, M. Guy Mollet aura dû fai
re appel à une majorité de rechan
ge et l'Issue de la bataille demeure
ra jusqu'au dernier moment incer
taine.

L'Interdiction faite anx membres
du parti d'appartenk simultanément
au Jeune rassemblement démocrati
que et révolutionnaire de l’Union de
l'existentialisme sartrien et de la
SFIO atteste encore le glissement
qui s’est produit en faveur de l’aile
droite et qui, de l’avis des observa
teurs. permet de prévoir de nouvel
les scissions à gauche. Comme dans
une mise en scène bien réglée, l’In
térêt a rebondi hier soir, tandis
qu'après quatre jours de délibéra
tions parfois confuses, souvent fasti
dieuses, les congressistes marquaient
quelque lassitude. La défense de la
laïcité avait semblé être à plusieurs
reprises le thème d'élection des en
voyés de la base. En exigeant l'a
brogation pure et simple du second
décret Polnso-Chapuis. les délégués
rouvraient tout le problème politi
que, détruisaient de leurs mains cet
te troisième force qu'ils voulaient la
veille armer et mettaient en péril
la cohésion de la majorité, la sta
bilité du gouvernement. C’est du
moins ce que leur démontra M. Léon
Blum et l’affaire n’eut finalement
pas de suite. Cette alerte témoigne
néanmoinsde la difficulté qu’éprou
vent les socialistes .* définit dans ce
domaine une position à la fois assez
intransigeante et ferme pour ne pas
risquer de mécontenter leurs élec
teurs laïques à trois mois de deux
consultations populaires et assez
souple et nuancée pour ne pas en
venimer définitivement leurs rela
tions avec le MRP.

Si cet aspect de la doctrine et par
fois aussi des questions d'hommes
ont animé les débats, l'unanimité
s'est faite aisément sur la politique
étrangère. Les délibérations du Par
lement sur la ratification de l’accord
bilatéral et la convention des Seize,
qui reprennent cet après-midi au
Palais-Bourbon, s'en trouveront fa
cilitées. Elles ne paraissent pas ce
pendant devoir prendre dès aujour
d’hui un tonr décisif et les affaires
internationales occuperont encore de
longues séances, émaillées sans dou
te d'incidents qui sont maintenant
devenus monnaie courante.

Les paroles prononcées hier au
cours de son voyage dans l’Est par
le président de la République, qui
poursuit aujourd’hui sa visite par
Mulhouse, expriment l’o p I n i o n
moyenne des Français à ce sujet et
soulignent leurs inquiétudes.

Les difficultés économiques
Les difficultés économiques suffi

raient, au demeurant, à donner une
suffisante Justification à d’éventuel
les démonstrationsde masse, le gou

vernement s’en préoccupe, les socia
listes ont hier arrêté les solutions
qu'ils préconisent, plus que la défi
nition de la position française dans
le Jeu mondial, c’est cette question
qui va, dans les jours qui suivent,
prendre une importance sans cesse
plus accrue, c'est sur le terrain des
prix et des salaires ou celui de la
revalorisationdu pouvoir d’achat que
va se Jouer maintenant nne partie
dans laquelle se trouvent engagées
l’existence même du CabinK et la
vie, peut-être, du régime.
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Aujourd’hui : Ste Zoe
Demain : Ste Lucie

La présidence des U.S.A,

Truman retirerait

sa candidature

si Eisenhower

se présentait

NEW-YORK, 5 Juillet — Le pré
sident Truman a annoncé à quel
ques amis intimes qu'il retirerait
sa candidature si le général Eisen-
hower ne publiai* pas une nouvelle
déclaration confirmant son inten
tion de ne pas se présenter à la
présidence.

D’autre part, dix-huit personna
lités du parti démocrate, dont M.
James Roosevelt, fils de l'ancien
président des Etats-Unis, se sont
prononcées contre la désignation de
M. Truman à la présidence et ont
proposé la candidature du général
Eisenhower.

BAGARRES
A BOMBAY

BOMBAY. 5 Juillet (FP). — On an
nonce officiellementque quinze per
sonnes ont été tuées et plus de
soixante blpssées au cours de bagarres
qui ont éclaté à Bombay entre Mu
sulmans et Hindous.

Suicide à Tétouan
d'un octogénaire

TETOUAN. 5 Juillet (eorr part).
Le Gitan José Marias Hérédla s’est
suicidé hier matin en se Jetant d’un
belvédère de 20 mètres de haut.
Il était Agé de 82 ans.

Au Concours hippique de Casablanca

Un hameçon
dans le nez,
un fakir espagnol
est hospitalisé

Bt'RGOS. 5 juillet. — Le faklf
Paqul, donnant une représentation
dans un cirque de la ville, s’est
planté un hameçon dans le nez,
sans parvenir pnsuite a le retirer :
il fut conduit à un dispensaire, oh
l’on ne put extraire l’hameçon.

Paqul a dû être hospitalisé et on
assure que l’ablation du nez sera
nécessaire.

d obstacles
Sidi-Bnu-Saut », monté

pour amazones et
par M. Bousset,
gentlemen.

vainqueur de l'épreuve
(Ph. Verdy)

LA PROPAGANDE COMMUNISTE EN ASIE

MO CHI MINH SE SERAII

rendu dernièrement à Moscou

PARIS. 6 juillet (de notre rédaction parisienne). — Accaparée
par les soucis que lui cause l’Occident et par les dissentiments qui
se manifestent dans les Balkans, 1’UR.S.S. détourne pour le mo
ment ses regards de l’Extrême-Orient et y laisse les partis commu
nistes locaux se tirer comme ils peuvent de la situation dans la
quelle les ont mis ses consignes.

Devant la vague de terrorisme dé
clenchée en Malaisie, l’armée et la
police ont vigoureusement réagi et,
après une période incertaine où les
autorités ne cachèrent pas leurs In
quiétudes, les forces gouvernemen
tales sont passées à la contre-atta
que pour épurer le pays des bandes
qui pillaient, dévastaient et incen
diaient les plantations, détruisaient
les installations industrielles et as
sassinaient tous ceux qui leur
étaient hostiles ou leur résistaient.

Les forces militaires britanniques
auxquelles s’étaient joints des déta
chements de police malaise ont en
gagé un violent combat contre une
forte unité communiste qui opérait
dans l’Etat de Perak. Les commu
nistes ont été défaits, plusieurs de
leurs hommes ont été tués, d’autres
capturés, d’autres se sont enfuis
dans la jungle et les troupes gou
vernementales se sont emparées
d’un important matériel, ainsi que
d’intéressants documents. Plusieurs
autres opérations semblables de net
toyage ont été effectuéesdans l’Etat
de Johore et Kehab.

Les bandes communistessemblent

quelque peu désorientées par la vi
gueur inattendue de la réaction gou*
vernemontale et elles donnent l’im
pression aux observateurs de man
quer d’instructions précises sur la
conduite à tenir.

Pierre BOUJOL.

(Loi la soit» en deuxiemx page)

La Yougoslavie

ne s’incliiitra pas
devant le Kominform

TITO PRÉTEND REPRÉSENTER

LE COMMUNISME ORTHODOXE

BELGRADE, 5 juillet (FP). — Dans un éditorial couvrant toute
la première page de l’organe « Borda * et marqué du style person
nel du maréchal Tito, le comité central du parti yougoslave com
muniste répond ce matin aux accusations lancées contre lui.

L'ambassadeur des U.S.A.Après avoir flétri le leader bulgare
Tchervenkoh et les dirigeants bul
gares en général, qui interviennent
dans les affaires intérieures de la
Yougoslavie, le journal s’en prend
aux aventuriers de Tirana. Il réfuta
l’accusation portée contre la You
goslavie de se jeter dans le camp
des impérialistes et définit ainsi la
position actuelle du gouvernement
de Belgrade :

« Nous ne nous sentons pas Isolés
parce que nous savons que l’Union
soviétique ne peut pas, ne va pas
abandonner la Yougoslavie à l’in
fluence impérialiste. Par notre poli
tique, nous faisons partie du bloc
démocratique, quoi qu’on dise,
même le Kominform ».
L’organe communiste qualifie d’ab

surde le reproche adressé à la You
goslavie d’avoir voulu édifier le so
cialisme uans un pa>* ;-tiv '.a a- '.

laboration de l’Union Soviétique. En
ce qui concerne le refus du parti
communiste yougoslave d’assister à
la dernière réunion du Kominform,
l’auteur de l’article écrit :

« C’était nous rendre an banc des
accusés pour répondre des crimes
d’espionnage, de trahison, etc., c’est
pourquoi nous ne pouvions y aller.
La Yougoslavie ne connaît pas de
crise, car l’unité du parti commu
niste, de la classe ouvrière et du
peuple n’a jamais été aussi forte ».

Vers un bloc balkanique
indépendant?

LONDRES. 5 Juillet. — Lea rédac
teurs diplomatiques de la presse lon
donienne attachent une importance
toute particulière & la dénonciation
par l’Albanie des accords économi
ques qu’elle avait signés avec la
Yougoslavie. Cette dénonciation met
fin à l’union économique existant
entre ces deux pays.

Le « Sunday Times * croit que
Tito va s'efforcer de créer un bloc
balkanique. A cette fin. l’aide de la
Bulgarie lui est acculse car le gou
vernement de Sofia lut a promis son
concours, malgré la décision du Ko
minform.

Protestation yougoslave
à Prague

PRAGUE, 5 Juillet. — L’ambassa
deur de Yougoslavie à Prague a pro
testé auprès du gouvernement tchè
que contre certalnee informations
parues dans la presse de Prague. Le
journal communiste tchèque a écrit
que les autorités yougoslaves auraient
Interdit la libre circulationdes Tchè
ques en Yougoslavie. Cette informa
tion a été formellement démentie
par le ministre de l lntérleur you
goslave.

Un journaliste tchèque
expulsé de Belgrade

BELGRADE, 5 Juillet. — On an
nonce que les autorités yougoslaves
ont expulsé un Journaliste tchéco
slovaque. Ce Journaliste avait publié
une nouvelle selon laquelle l’Unlvet-
slté de Yougoslavie aurait pris po
sition contre le parti communiste
yougoslave. Or, cette information a
été démentie par le ministre de l’In
térieur du gouvernementde Belgrade.

se
è Belgrade

rend à Washington
LISBONNE, 5 Juillet. — M. Caven-

dish Cannon, ambassadeur des Etats-
Unis à Belgrade, est parti en avion
hier soir pour Washington.

Dix hydravions géants

pour le ravitaillement

de Berlin

BERLIN. 5 Juillet. — Le gouver
nement militaire britannique a an-rV.’-> ’ que "ïSix hydravions géants du
type Sunderland » seraient em
ployés pour le ravitaillementde Ber
lin. Ces appareils partiront de l’em
bouchure de l’Elbe et se poseront
sur un lac situé près de l’aérodro
me britannique de Berlin. D’autre
part, on annonce que les Américains
transporteront par la voie des airs
le charbon de la Ruhr destiné à Ber
lin.

Un passager clandestin
du Madrid>Buenos-Aires
est broyé
dans le train d’atterrissage

MADRID, 5 juillet (FP). — Hier
matin, l’avion régulier Madrid-Bue
nos-Aires, peu après son envol, a
dû regagner l’aéroport de Madrid,
le pilote ayant constaté des anoma
lies dans le fonctionnement de son
train d’atterrissage.

Une vérification rapide permit de
découvrir, dans le logement du train
d’atterrissage, le corps d’un homme
complètement broyé qui avait cru
pouvoir s’y cacher.

I

La section marocaine a poursuivi ce matin
ses travaux commencés samedi

RABAT, 5 Juillet. — Ce matin, à 9 h. 30, les délégués à la sec
tion marocaine du Conseil du Gouvernement, dont la session, ainsi
que nous l’avons relaté, a commencé samedi, se sont de nouveau
réunis pour poursuivre leurs travaux.

Samedi, lecture avait été donnée
de la traduction du discours pro
noncé devant la section française par
le Résident général. A ce discours,
le général Juin n’avait apporté que
quelques modifications ajoutant,
notamment, la phrase suivante :

« C’est ainsi que les événements
déplorables qui se sont déroulés à
OuJda ne sont pas faits pour servir
la cause du Maroc ».

La pérora.son de ce discours fut
vivement applaudie par l’assemblée,
unanime.

< Travaillons ensemble, d’un mê
me cœur et d’un même élan, décla
ra le général Juin, car aussi bien 11

ne s'agit plus aujourd'hui pour nous
de rechercher, pour s’y abandonner,
ce qu’en des temps plus heureux

on appelait la douceur de vivre. C’est
par l'effort commun, le travail et la
production que nous conduirons le
Maroc sur le chemin de ses glorieu
ses destinées ».

Après le d.scours du Rêkldent gé
néral, lecture fut donnée de la tra
duction du rapport de M. Fourmon,
directeur des Finances, sur le col
lectif de 1948. puis le débat s'en
gagea sur les question» touchant aux
finances et à la situation économi
que du Maroc.

Un schisme au sein
du Ku-Klux-Klan
PARIS, 5 juillet (de notre rédaction parisienne). — Une dépêche

d’Atlanta (Géorgie) nous apprend un grave événement dans la vie
américaine. Un schisme vient de se produire au sein du fameux
Ku Klux Klan, fondé en 1866, au lendemain de la guerre de Séces
sion, pour lutter principalement contre les noirs affranchis et les
politiciens nordistes qui envahirent les Etats du Sud.

Deux sections entières du Klan

Recul communiste
,

aux élections finlandaises
HELSINKI. 5 Juillet. — Les pre

miers résultats des élections géné
rales qui 6e sont déroulées lundi et
mardi en Finlande Indiquent des
pertes pour les démocrates populai
res (communistes) alors que les so
ciaux-démocrateset les agrariens en
registrent des gains.

Jusqu’à présent, les démocrates po
pulaires ont perdu six sièges. Les
sociaux-démocrates et les agrariens,
au contraire, en ont respectivement
gagné trois et deux.Il semble donc — bien que les
résultats du vote soient encore in
complets — que le peuple finlan
dais a donné un ooup de barre à
droite.

M. BECHARD
gouverneurgénéral de l’AOF

de passage au Maroc
MARRAKECH. 5 Juillet (corr. part.)

— M Béehard est arrivé ce matinÎar avion à Marrakech, venant de
lndouf, où il a fait escale. Le gou

verneur général de l’A O.F. repartira
cet après-midi pour Rabat.

CHARLES TRENET

est autorisé
à séiourner aux U.S.A.

NEW-YORK, 5 juillet. — L’affaire
Charles Trenet est terminée. Le
chanteur français a reçu des auto
rités américaines son permis de sé
jour permanent aux USA.

entières du
ont levé l’étendard de la révolte et,
sous les ordres d’Altort Pâte, un
Jeune chef de 23 ans, qui a pris le
titre de « Grand Wlzard », c’est-à-
dire grand sorcier, ont décidé de re
venir à la pureté primitive. Tout
d’abord, le port de la célèbre cagou
le sera rigoureusement interdit, sauf
pour les cérémonies rituelles et le
nouveau Klan se propose de défen-
der avec vigueur le protestantisme
américain et la prédominance de la
race blanche sur toutes les autres.
Le nouveau Klan se propose aussi
de lutter contre le communisme.
Mais le Dr Samuel Green, chef de
l'ancien Klan en Géorgie, qui a 1«
titre de « Grand Dragon », a ac
cusé les dissidents d'être eux-mè-
mes des « bolcheviks » agissant par
pure ambition personnelle, parce
qu’on les aurait écartés des postes
de commande du K.K.K.
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Un énorme cétacé
a failli s'échouer
sur la plage
de Dar Bouazza

Des Casablancais qui pêchaient, à
proximité de la plage de Dar Bouaz
za, sur l'ancienne route de Maza-
gan, ont aperçu, vers 16 heures, unénorme cétacé — baleine ou cachalot — qui se trouvait en difficulté
à quelques centaines de mètres aularge de la petite baie qui fait face
à la cantine Jacquet. Le monstre
donnait l'impression d’être coincé
entre des rochers et de ne pouvoir
s’en dégager, malgré des efforts
Inouïs Mais la marée montante lut
a permis bientôt de reprendre le
large.

Tandis qp’ll se débattait, le cétacé
laissait apparaître une énorme tête
noire et un ventre de couleur claireIl lançait de temps à autre des Jets
d'eau. Sa présence sur la côte dura
à peu près une demi-heure.

LE GÉNÉRALJUIN

CHEZ LES ZAIANS

Le Résident général a assisté
à Ajdir à une grande fête

donnée en son Honneur
par les tribus du Cercle

de Khénifra
AGADIR. 5 j'uillet. — Arrivé en

avion à Ifrane hier, à 9 h. 45, le
Résident général, qui était accom
pagné de Mme Juin et de M. La
coste, ministre plénipotentiaire, dé
légué à la Résidence générale, a
gagné par la route Kénifra où il'
a été accueilli par le général Le
blanc, chef de la Région de Mek-
nès, et le lieutenant-colonel d’Ar-
cimole, chef du Cercle Zaïan.

Après s'être recueilli quelques
instants devant la tombe du géné
ral de Loustal, le général Juin a
gagné la montagne zaïane et at
teint â travers la forêt de cèdres
le site grandiose d’Ajdir où toutes
les tentes des Zaians. des Ichkern
et des Ait Isshak formaient un
immense cercle. Le Résident géné
ral fit le tour des campements et
passa en revue les cavaliers des
tribus. Il fut salué à sa descente
de voiture par M. Lucius, secrétai
re général du Protectorat, par M
Vallat, directeur de l’Intérieur et
par le colonel Edon, directeur de
son cabinet militaire.

Les caïds du Cercle de Khénifra
vinrent à cheval saluer le Résident
général, puis présentèrent leurs ca
valiers à la tête desquels ils défi
lèrent, tribu par tribu, au galop,
devant le général Juin. Le Résident
général fut reçu à déjeuner par le
caïd Ould Amharoq. Après cette
diffa, le Résident et toute sa suite
se rendirent dans la grande tente
du Pacha Hassan où les fils du
Pacha leur offrirent un thé et
d’où ils assistèrent à des jeux tra
ditionnels et à des danses berbè
res.

Après s’être entretenu avec les
caïds, le Résident général quitta
à 16 heures le cadre magnifique
d'AJdir pour regagner, en passant
par l’Aguelma Aziza, son avion à
Ifrane.

Sans moteur, «ans compresseur, sans
pièce en mouvement, le nouveau ré
frigérateur américain SERVEL fonc
tionne n’importe où, en utilisant
soit : pétrole, gaz butane, électricité.
BÎ.AY Frères. 110 rue Colbert

DE FRANCE
Les ténors en veilleuse

jusqu'aux Pyrénées

A l’arrivée de la Rochelle, Lambrecht, qui vient de prendre le maillot jaune, embrasse une J0,je fille du
~ays. A gauche, le vainqueur de l’étape, Jacques Pras. (Photo ass. ressi

LES JEUNES SE DISTINGUENT
à La Rochelle et à Bordeaux

Aujourd’hui sixième étape : BORDEAUX
-

BIARRITZ

BORDEAUX, 5 juillet (de nos services sportifs). — Avant de

vous entretenir de l’étape la Rochelle-Bordeaux, il serait bon que

vous ayez un aperçu de ce qui s’est déroulé entre Nantes-La Ro

chelle ; sachez que Pras, vainqueur de cette étape, en est à sa pre
mière année dans la carrière de professionnel de la route.

Pour en arriver à ce succès, il faut ajouter que Sciardis, Bonna-
venture et Amédée Rolland s’étaient échappés après La-Roche-sur-
Yon ; alors que ce groupe de trois coureurs avait 1’ 45” d’avance sur

un autre gros peloton comprenant Teisseire, Bartali, Bobet, Lair.-
breeht, Pras, etc... Ces deux coureurs séchappèrent à leur tour,
mais Martinetti donna l’ordre à Sciardis de rétrograder pour atten
dre Lambrecht ; il ne restait donc plus que deux hommes en tète,
qui furent vivement rejoints à 14 kms de La Rochelle.

On sait le reste ; Pras triompha au sprint de Gino Sciardis et
Lamorecm prend ainsi le maillot jaune.

Une légende qui disparaît !
Il y a quelques semaines, Rémy

partait de Bordeaux en pleine nuit
pour rejoindre la capitale ; c’était
Bordeaux-Paris, la course qui use,
dit-on. Pourtant, hier, ce même Ré
my est entré dans Bordeaux sous
les applaudissements d’une foule en-

> .
thousiaste. Les détracteurs de Bor
deaux-Paris devront trouver d’au-

.
très arguments que ceux qui concer
nent Rémy.

La journée d’hier fut celle des
légionnaires, car l’équipe dés inter
nationaux, commandée par l'ancien
sprinter italien Avanti Martinetti,
est appelée ainsi, et Lambrecht en
est un des plus beaux fleurons ;
Bouton d’Or pourrait-on ajouter, car
c’est lui qui. pour la seconde fois,
conserve le maillot jaune, dans ce
Tour de France 1948 livré aux pires
rivalités.

(Lire la suite en sixième page)

| La sixième étape
BORDEAUX-BlA BRI I /.

(Ass. Press)

B Le peloton des enurpurs passant au pied du château de Josselin pen
dant la troisième étape. (Photo Ass. Press)

Le problème palestinienmm et pus

UNE ÉCOLE NÉCESSAIRE

LE grand succès que connaît ac
tuellement la Foire internatio
nale de Casablanca pose, entre

autres problèmes, celui des visiteurs
que peut recevoir une grande ville
et celui de leur hébergement. De la
Foire aux attraits multiples, nous
passons ensuite, par une transition
normale, au Maroc, dont les attraits
sont encore plus variés, et nous nous
demandons comment loger les « at
tirés ». Car le jour n’est pas loin
où les touristes reviendront, plus
nombreux qu’avant la guerre.

A Paris déjà les chroniqueurs des
quotidiens notent la présence à

| Hier, une éléphante du cirque
Bouglione s’est engagés, guidée
par son cornac, dans l’escalier de
la Tour Eiffel et est montée Jus
qu'à la première plate-forme. Les
curieux étalent nombreux.| A Pontorson, l’aspirant Raud, 21

ans, avait parié de trouer d’une
balle le bonnet de police d’un de
ses hommes. Il désigna un « vo
lontaire ». le soldat Saraud. de
la Rochelle, visa et fit feu Mais
le soldat s'écroula atteint en
plein front. Raud a été arrêté.

B Hier était le grand jour de l’of*
fensive contre les centaines de
milliers de rats des abattoirs de
la Villette. Les rats ont-ils un

2e bureau ? Ils semblèrent, en
tout cas, ne rien ignorer du plan
des assaillants, et en fin de jour
née, le tableau de chasse de
ceux-ci était fort maigre.
Il y a 3 mois, un jeune Parisien
Guy Veissière. 25 ans. venu en
vacances chez son oncle, cultiva
teur è Brizay (Indre-et-Loire)
disparaissait' mystérieusement
Son cadavre vient d’être décou
vert à demi enterré dans une
cave. .L’assassin a été arrêté. C’est un '
certain Georges Launay. Il avait
tué Guy Veissières par jalousie,
parce que celui-ci faisait la cour
à une jeune fille que lul-méme
courtisait.

I Dans la niche du chien, on dé
couvrit une tête humaine. L’ani
mal l’avait ramenée après avoir
erré dans la forêt d’Avrigney
(Haute-Saône). On fit venir un
autre chien policier qui condui
sit les gendarmes devant le ca
davre, en état de décomposition
avancé, d’un homme qui a dû.
semble-t-il, se pendra. Il s'agi
rait d’un prisonnier allemand
évadé.

Renouvelant, l’exploit accompli en
1919 avec un avion Caudron G.-3
par Védrines, M. André Labarthe
s'est posé h:er en hélicoptère sur
la terrasse des Galeries Lafeyet-
te, à Paris.

Montmartre et aux Champs-Elysées
de forts contingents de « G. I. » en
civil, cette fois, accompagnés de leur
femme, de leur mère, de leur sœur
ou de leur fiancée. Ils s’amusent
peut-être moins que lorsqu’ils étaient
en uniforme et sur le point de ga
gner la guerre. Mais ils sont là, c’est
indéniable.

Beaucoup de ceux que nous avons
connus à Rabat ei à Casablanca nous
ont dit qu’ils reviendraient après la
guerre. Ils avaient le désir de voir
le Maroc à leur aise, de pénétrer
enfin dans les mystérieuses médinas
dont les « M. P » leur interdisaient

'l’accès.. Ils comprenaient, à travers
quelques livres et devant quelques
affiches, que ce pays avait beaucoup
de choses à leur révéler. Mais la
guerre les obligeait à remettre, à plus
tard les affaires non-sérieuses. 11%

nous disaient donc, en nous quit
tant : « A bientôt ! A après-de
main •/ » - : i

Pour le Maroc, le tourisme inter
national est une affaire sérieuse.
C’est pourquoi, au dernier Conseil
du Gouvernement,plusieurs délégués
ont demandé la construction d’une
école hôtelière. Une telle création
montrerait l’intention du gouverne
ment de résoudre méthodiquement
le problème du tourisme. A vrai dire,
l’idée a déjà été émise il y a plu
sieurs années. Des difficultés de tou
tes sortes en ont retardé la réalisa
tion, mais le temps passe, les tou
ristes vont arriver, et si nous ne
faisons rien pour les recevoir, ils
iront ailleurs. J. S.

LE CAIRE. 5 juillet. — La
Ligue Arabe a officiellement
signifié au comte Bernadotte
le refus de ses propositions
tendant à régler la situation
en Palestine.

xx
TEL-AVIV, 5 juillet. — On

croit savoir que le gouverne
ment d’Israël a refusé pure
ment et simplement les condi
tions du comte Bernadotte.
Toutefois, les Juifs ne repous
seraient pas une demande de
prolongation de la trêve.

(Lire la suite en detjxteme page)
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CONSULTEZ

AIR-FRANCE
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